
   

 

Phonographie : la musique enregistrée comme objet d’études musicologiques 

Séminaire co-organisé par Laurent Cugny (laurent.cugny@paris-sorbonne.fr) et  
Isabelle Ragnard (isabelle.ragnard@paris-sorbonne.fr). 

 
La phonographie s’est imposée aux études musicologiques depuis plusieurs années maintenant. Cet objet 
multiforme, d’un côté concerne toutes les musiques et de l’autre touche à plusieurs domaines de la discipline : 
l’histoire (de la musique enregistrée, de l’interprétation), l’histoire sociale (des acteurs, des structures, des 
institutions), la sociologie (de la production, de la réception), la réception (critique spécialisée), l’analyse (de 
l’enregistrement), l’économie (industrie, commerce, politiques d’enregistrement et d’édition, économie 
numérique), le droit, les technologies (de prise de son et de post-production, des supports, de la diffusion), et 
enfin l’esthétique (conceptions du beau son, du bel objet phonographique) et même l’ontologie (nouveau statut 
de l’œuvre musicale). Cette première année du séminaire se donne pour objectif de dresser un état des lieux de 
cette diversité et des contours qu’elle confère à l’objet-phonographie. 
 

1er mercredi du mois, de 18h à 20h, salle 126 (1er étage) 
Centre universitaire Clignancourt (Paris-Sorbonne) 

2, rue Francis de Croisset 75018 Paris (Métro Porte de Clignancourt) 
 

Dans le cadre de Vigipirate, pour les personnes sans carte d’accès professionnelle, l’inscription auprès des 
organisateurs est obligatoire une semaine à l’avance.  

 5 octobre  
Laurent Cugny (Paris-Sorbonne, IReMus) : Questions musicologiques posées par la phonographie. 
Isabelle Ragnard (Paris-Sorbonne, IReMus) : La musique médiévale en 78 tours : recueillir et analyser les 
informations. 

2 novembre  
Lionel Michaux (BnF–Audiovisuel) : Histoire et politique actuelle du service des documents sonores au 
département de l'Audiovisuel de la Bibliothèque nationale de France. 

7 décembre  
Sophie Maisonneuve (Université Paris Descartes, IIAC-LAHIC) : La musique enregistrée comme objet d’étude 
des rapports entre musique et société : interroger les processus de patrimonialisation. 

4 janvier  
Ludovic Tournès (Université de Genève) : 150 ans d’enregistrement sonore : aspects musicaux, techniques, 
économiques et culturels.  
Benoît Navarret  (Paris-Sorbonne, IReMus) : Étude comparative des versions phonographiques d'une même 
œuvre : le cas des Beatles. 

1er février  
Bruno Sebald (BnF–Audiovisuel) : Les marques discographiques pionnières (1893–1940) 
Elizabeth Giuliani (BnF– Musique) : Comment établir et modéliser la discographie d'un répertoire. 

1er mars 
Erwan Boulay (ingénieur du son) : Esthétiques diverses dans l’enregistrement aujourd’hui. 
Laurent Cugny (Paris-Sorbonne, IReMus) : alternate takes, incomplete, false starts… : l’apport des intégrales 
studio. 

29 mars (attention dernier mercredi du mois) 
Philippe Morin (directeur artistique) : L’édition phonographique en France pendant la Seconde Guerre 
mondiale : quels enjeux politiques ? 
Gaëtan Naulleau (Diapason) : La critique de disques.  

3 mai 
Gilles Demonet (Paris-Sorbonne, IReMus) : Essai d'analyse historique de la décision artistique au sein d'une 
major : le cas de Walter Legge. 

7 juin (hors-les-murs) 
Visite du Musée de Klaus Blasquiz (sur inscription, limité à 10 personnes) 


